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210 LE MIRLITON

PRIMES EXCEPTIONNE.LLES
Asu abcna.- Les pronnes%ý qu iien, un an

d'avance ont droit à DEU GIA ()8JOR-
ClfAUXde musique. chant et i ano ou piano seul -ou
à SIX C1L4NON8 IvOl'E8 ou MONUO-o
077F8.

On peut choisir ses primies parmi les " grands mor-
ceaux Il oit les chansons notées"I et ''monologues"I
indifféremment; dans ce cils, un grand morceau vaut,
trois clhansons notées.

.Aux lecteear.-Nos lecteurs (lui achètent le journal
au numéro pieuvent aussi bénéficier do ces primes on
détachant le nox in. i'iiUF (lui se trouve sur la
dernière pageldu journal. Il suffit de nous le retourner.
accompagné de 5e, pmour une chanson de 10c, do 20o
pour un morceau de 25c, de 25ephouruin moirceau de 35c.

Sains notre BîON. tous ces morceaux se vendent sui-
vant le prix imarqîué.

NOT.A- Prière de désigner les zmorceauîx par ordre
de num(érosz, tel qu'inisérés ci-dessous.

GRANDS MORCEAUX
1 P. deSu 1 pé-L'AdouaR, C'EST S.'ESPÉRANCa '<Roc-

cace)(chanon).25e
? . LavigDe-Vîv'.' LA FRANCE i <avec choeur i

libtUSfl> 3e édition. 25e
3 G. Goublier-LF Cnrno nu P&A-Â,roinance. 25c
4 J. Massenet-LF SOUHAIT. miélodie. 25c
5 CG. MaIQUiS-.'11EN RAm'aLs' PLUS 1lch. comîique. 25c
6 Ch. Lccocq-TaÊa2 JOLiE, PEU P-oLix; (La fille de

Mulle Anzoti. 25o
7 LÉ-once Gr.ts--L'.Avà.uoz,F, romance. 25o
8 L. (iobbaerts - 2N'Ai3iEz-v-ous? Valse élégante

poeur piano. 35e
9 J. Closset--LA C .%Ai)iINN,chanqon îýolulaire.2-5c

10 Mli1o--L Ls un; n, chanson. 2.5e
Il L.\Varnoy-- CA F~AIT TOUJOURtS PLAISIR 

t
L<sfeilinr-

il'm,<rci*tc. .chmanson. 25c
12 Ziebhrer-LA FLEUR Du PAL. vohta poLr »ino. 25e
13 A. Pletit-LA CîîANSON DES CvIÇàLEns <mélodie pro-

vençnkl). 25o
14 Jules Norimau-1ianiond Juhilee Mýarch (pour

piano). Nec
15 J.I îlalC-VY-IL VA -%,FNiîa'La.Juive) chanson. .S0c
16 A- do Vilîchicliot - ENSEMBîLE ; lîrOjetg

dl'rvenir). 25e
17 V. 1tîtto-Aimo\'-s (marchle 1îour pinoe). 25e
18 Lucien Colli i -LENrAaT CHiANTAIT LA MiA il-

SILiI.AisnS 33e

10C-CHAINSONS NOTÉES-lac
AIRS D'OPÉRAS

1011La Fille du Tambour-Major-Le fruit défendu.
1.02 Carmen-L'ainour est enifant de Bohême.
103 Le Jour et !a Nuit-Ce qu'on appeolle aimer.
104 Le Coeur et laililain-Chanson du casque.
105 le Grand Mg-Chanîson du Iirliribi.
106 Les Cloches de Cornevilleý-La lêgendz des cloches.
107 Les 28 Jours de Clairette-Attention 1 ma petit'

cocotte.
1018 Gilletre de Narbonne-Souvenirs des jeunes ans.
109 Lit belle lIélène--Un mari sage.
110 Les Cloches (lu Corneville-Chanson du Cidre.
111 Mlle Nitoucho-Babet et Cadet.
112 Le Petit Duc--L'âge de l'amour.
113 Gillette de NaLrbeine--Le Paradis de la France.
114 La Princesse des Cana-ries-MNon petit mari chéri.
115 Ues Cloches de Corneville-1t'gardez par ci,r'gardez

par ILà
116 Les Mlousquetaires de la Reine-Ah i Messieurs.
117 La Cigale et la Fourmi-Petit Noë5l.
118 La Itlrrtscm:-Ccscenvoyés du Paradis.
119 Fleur de thé-Buvons encore. .
120 Si j'étais toi-Si vous croyez avoir revé.
121 Ues dragons do Villars-Ne parle paq Rose.
122 Le songe d'une nuit d'été-Uin songe lélaSI
123 Itigoi[etto-Femme -va rie, foi qui s'y fie.
124 Carmon-Chanson du toréador.
125 MileFavîrt-Qunnd il cherche dans sa cervenlle.
226 Fleur do Thé-J e uis né6 dans le J apon.
127 La timbale d'arg -i t-Coupflets de la timibale.
128 La Fille du Taibimr-air-Pletit Français.
129 La Mascotte-CouPlots desl'éags
130 la Favorite-Romance extraite du duo.
131 G3uillaume Tcll---ýois immuobile.
132 La Périchole-On sait aimer quand on est espa-

grnol.
133 Mignon-Connais-tu le pays?
134 e Cloches de Cornevilie--Chanson du Marquis.
135 l3occace-L'sunour, c'est le soleil.
136 Le Trouvère-Dieu Que mia voix implore.

cHA2NSONNETPE8, ETC.
201 Fais-moi la Charité-Grand 8uoeès parisien.
2ir2 Ça m'a fait bien plaisir--Chansonnette.
2te Le iler., Lnx Victorn--Chaneon-marche.
2-q loir ts. ir~-Chstur-on.
:w5 les Mtétiers de P'~is$l d'atelier.
.lm, Il il'ku .1fl C;arcz-ess-Chiana.en-Valse.
2tr Elle &t 110 iins la MrelieCasn
*18 Vemze du Piooolo--Chanson à boire.
»? C'ut Frdinand-Chansonnett.

210 Le conducteur d'omnibus-Chansonnette.
211 Il est pernis d'être smnsible-Chansonnette.
212 Avec Eugène-Blalançoire militaire.
213 Ah i Joseph-Rengaine..
214 Trou la la-Chanson comique.
215 Arrêtez-le-Chansonnette.
216 Mousaches-polka-Chanson-polka.
217 Les fondit d'magasins-Déballage comique.
2111 Je m'sens tout niai-Grivoiserie.
219 Trois pour un sou-Duetto.
220 Màa grosse Julie-Chansonnette.
221 Sa famaille-Grand succès d'Yvette Guilbert
222 La fête des rats-Chanson-marche.
223 La mère canadienne-Chant patriotique.

24 Etant soldat, foi d'l3aptiste-Chans'n ette comique.
225 EII's en pincent pour moi-Chanson populaire.
226 Ousqu'est Saint-Nazairo-Fumisterie militaire.
227 Fuyez les baisers des d'moiseiles-Romance.
228 L'honneur et l'argent-Chanson.
229 Il se proaèno--Cbausonnette.
230 ],'ouvrier do notre pays-Chanson.
231 La fête do St-Cucufau-Chansonnotte comique.
u32 Qu'on pensez-vous ?-Chansonnette.
2,3 lm polka des bâttons d'ebaises-Du'to fantaisisete.
234 Les eaatns-souci-Chansoaaette-marche.
235 Rien 1 Rien 1 Rien i-Baliverne militaire.
236 A droite au fond-Chansonnette.
237 EI's sont on or 1-Chansonnetto.
238 Ca vaut lias la peine d'en narlor--Chansn omiqme
239 La noce K li dard-Chansin comique.
240 Aubade li la lunle-Chanson comique.
241 Verçe Fstnchette-Chaasonnette.
242 EII'xa'a fait d'i'oeil-Chanson de Vérande.
243 Mýarcheo des 13 j ou rs-Chanson -marche.
214 La clarineittc-Chansonnette fin-de-siècle.
245 Spech-Chansonîaette anglaise.
246 Ah ! îuînan, si tu s.-vais-Chansonnette.
247 C'est X'cllent-Chainconnette.
248 Pif. paf. p)ouf-Scie universelle.
2.M9 Re 1-- -Chansoaaette.
250 La Gobinois-Chansonnetto.
251 Griserie.-Chansoni.
252 Simple atveu-Chatncon.
253 L'enfiant et le p,lichinelle-liomance.
254 Nos amnoureuses-Chanson.
2M5 Une rosea dans te2 cheveux-àMélodie-v.-lse.
256 C'est tout c'qui, j'peux fair' pour vous! ChOans'ntte.
25ê Lat noce dles; nez-Chansonnette.
2&3 La marche des commis-voyageurs.
259 MNes anciens-Chanson comique.
260 Ainsi soit-il Bluffalo Bill i
261 L'enflaminé i-Chanson militaire.
262. Lo vieux cuendiant-Chansonnette.
263 Flanellej et coton-C hansonnette.
264 OlI1 lai1 ohi1 la lai1-Parodi oeOhi1 la lal1
2M Les pieds d'mna soeur-Chansonnette.
266 Si tu t'en vas-Chainson.
267 La femlme est un trésor-Scène comique.
2M8 Ah I ir't'affairo-Chansonnetto comique.
269 J'te f'rai monter sur les ch'vaux d'bois--Pay8an-

nerie.
270 Le lapin dle Jeannette-Chansonnette.
271 Il aurait dû m'prêvcnir--Chansonnette.
272 Il nia r'fusé s-.on pa:rapluie--Lainentation comique.
273 Angèle I scie.
274 Le mnuguejt--Duo.
275 Vierges-Chanson d'Yvetto Guilbert.
!76 La terre-Chanson.
277 En :tmoureux- iouîiance.
',78 KC-kcék ça--Fantaiqite-
279 Un Raill1ard--Chaatun.
280 Excepté ceux qui sont ici- Chansonnette.
281 Ritanton.-Chaison.
282 Un bai chez l'îiiniistre.-clîansot do Véraude.
W8 J 'nai pas l'teîinis-cliansfin dc Vérando.

281 La chans2on des cigales.
25 Les grtes.
.)Si Ali! la :.îuvre fille
2S7 -%il quell' cigarette.

lO-OOLOGUES-1o
301) Un voyagx.e aux bords du Pô.
302 L'asi , de nuit le la rue St-Jacques.
W0 lets voyages d'une puce.

304 Les- vrais dos.
i05 nragéè!

30i Ijêna).vc!
M07 Ohî1le vertl1
MS3 Le Croquie-M.ort.
3"s9 Lai. grande Sarah.
310 La vache et la grenouille.
311 l3erurial
312 Enliffoyê dle ministù-re.
314 b cie majeure.
315 Nabuchodonosor.
316 Wlvuus gênez pas.
.%17 Rouge.
318 Cantate :1Sarahi.
1319 Le dernier niprin du vengeur.
12n TA rond (le cuir.

T.e chaînsaîts notées et les mniologurs se vendent
10e sarsious pour 25e, 18 peur SLÀ.0
Adrcisez: LE MIRLITON,

Uoite2l69, Moittreal.



UN M!ALCOMMODE

-- Mla chère, tonli ari est en train dle prendre dces instantanés prLès de la fron-
tière Voilà. justement les carabiniers. Tu as une superbe occasion de te débar-
rasser de lui on le faisant arrêter comme espion.

Librairie du ",1Mirliton"'
HISTOIRE DEINAPOLI ON IRat, pa.r Ma.rco (le

saint4Ililaire, gros volume cavec plus de 5N0 gra-
vutrés................................... 1.50

LA CUISINIERE CANADIENNE ('Nouvelle),
contenant tout ce <jueil est nécessaire de connai-
trc dans un niiéuîigo, 1 vol. élégamment relié eut
toile.................... ................ 0.50

FELIX POUTRE, ou Ecliappé (ie la Potence. Sout-
venirs d'un prisonnier d'Etat emi 1S37........0.25

LE SECRETAItE UNVRE.contenant dqs
lettres de benne am11inée et (le fêtes. (le comn»li-
moents, de condoléamnccs, (le féliicitations, (le re-
umercienent. <le reproches. d'excuses, <le recoin-
mnuxdation, dle demande. <le conseil, <Il'affatire et
de commerce, lettres <'amitié et (le miariage,
avec (ls inistructiuns sur chaque sorte de lettres,
la correspondance atvec le gouvernement, tles
formunles d'actes sons seing pîrivé, avec tics inis-
tructions sur ses actes, etc., etc.............0.25

LU SIEGE DE LA ROCIIELLE, oit le Malheur
et l.% Conscience. par Mîîîne de G3enlis ........... 0.25

PAUIJ ET VIRGINIE, par Bernardin <le Saint-
Pierre ................................... 0.25)

LE ClhEMIN DES LARMEýS? romnan -à qensation .0.50
L'ENFEANT PERDWU ET RETROUVE out Pierre

Cholet Ilistoire véritable recueillie paîr M.
l'abbé Proul ........... ................. 0.30

LES SECRLETS DE LA MAISON-BLANCHE,
nu le 3Mystere do la statue de bronze, roman unr

......... .................... ..... 0.50
LES MILLE ET UNZE NUITS, contes arabes, or-

nés d'un grandl nombre de gravures .......... 0.50
Ces volumes sgont envoyés franco sur récuption dui

Drix ma.rquié. Avec notre BoN »ia Pitimns, ;o ets cil
m'oins-

Adressez: LU MÀ%IRLITONI, 'Montréal, Can.

Chaque demanide de numnéro-éehantillon
devra être accompagîîée de 3 cents.

LE MIRLITON
JOURNAL ARTISTIQUE, LýITTýltAIREET XKUSANT

Paraissant tous 1es quinze joutrs

ABONNEMENT
CanDada< et Etats-Unis ........ 1 ain (26 numnéros) 50o
Ville de Montréal............ 1 an (26 numéros) 75o

STILICTFIPMNT I'AYABI. DÂVANCr,
Chaque demande de numnéro chlantillon devr être

aocoiiiiaigné dc 3c.
Pour discontinuer de recevoir ce journal il faut avoir

payé touts ses arrérages.
Toute demande (le ch'n:gcxnent d'adrcsse devra Cêtre

accompagnée de l'ancienno adresse.
Nous nccciltons les tiimbres-. dlu Canada et des Etata-

Unis.
Adressez toute conmmunication

LE MIRLITON, Boîte 2169, Montréal, Can.

PREMIER1 'MONTRÉAL

TROP DfL'EXýPOSITIONS

Encore une affitire de faite: l'expo-
sition de Montréal.

Toute proportion gardée et, dlu reste,
Comme celle dle l'aninée derière, elle
est loini d'avoir été aussi belle que le
sera l'exposition universelle de Paris,
cil l1900.
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BAIN FORCÉ

Et ce n'est point, ici, l'opinion pro-
pre du MIRLITON, mais c'est à propre-
ment parler, le verdict général, nette-
ment exprimé par tous les visiteurs.

On remarque surtout, depuis quel-
ques années, le nombre restreint des
bêtes... domestiques, et ce, à l'assez

'bon désappointement des dames, qui à
défaut de connaissances en élevage
purement animal, aiment toujours
admirer la forte encolure et les autres
belles grosses formes rondelettes des
nobles quadrupèdes fatalement desti-
nés à trainer ou à engraisser l'homme
des deux sexes.

D'aucuns prétendent qu'une exposi-
tion tous les ans est beaucoup trop,
mais le MIRLITON n'a pas mission de le
discuter. Seulement, comme il sait
s'aimuser de tout, voici commer t il
expose aujourd'hui qu'on fait trop
d'expositions.

C'est certain que la plupart des ma-
lades le sont pour s'être trop exposés
au froid, voire même à la chaleur,
et... bref, à tous les désagréments
dont ils sont atteints.

Ceux qui recherchent les positions
publiques et les honneurs s'exposent à
se faire dire leurs vérités, tout comme
le paon à montrer ce qu'hommes et
bêtes ont de plus laid, pour faire ad-
mirer ce qu'il a de plus joli.

Les corporations s'exposent à se

faire voler, en ne punissant pas assez
et, disons-le, en prchant un peu trop
d'exemple.

Ainsi des marchands, qui exposent.
contre le trottoir et le réglemient, leurs
effets trop à la portée de ceux que ça
tente et le sexe par excellence, à dé-
chirer ses couvre-charmes.

Quant à la police, les malins sou-
tiennent qu'elle est toujours plus ex-
posée aux coups de langue qu'à tous
les autres.

Mais finissons, pour ne pas nous
exposer à être trop long.

STRAPONTIN.

Le Dimanche d'Eugene
MONOLOGUE

Quand on est blotti, toute une semaine,
Au fond d'un bureau. sans air, ni clarté,
On aime assez que lo dimanche vienne
Vous apporter l'air et la liberté.
Jadis, j'adorais ce jour de folie,
Je n'on aurais pas cédé la moitié;
Ilélas ! Aujourd'hui, ce que jo m'ennuie I
Vous le comprendrez, je suis marié1
-Petit employé, sans bonne, et pour cause,
Ma femme fait tout, d'ailleurs ça lui va l
Mais chaque dimancho elle se repose
Et je la remplace alors ce jour-là.
Le matin, au coup de la sixième heure,
Vite, je me lève, et cours acheter
L pain, le charbon, le lait et le beurre;
J'allume le feu, puis, sans m'arrêter,
Je prends les souliers de la maisonnée,

• Je les cire et cire aussi le parquet ;
Mais ma tâcho est loin d'être terminée:
Do mes trois enfants j'entends lo caquet.
Allons ! au travail, père do famille!
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Quand chaque moutard se trouvo vêtu
Le lait monte et fuit, lo beurre grésille:
Je fais face à tout, mais je suis rompu !
Or, pendant ce temps, ina femme, sans géne
Se dorlotte au lit, se détend les bras
Et me dit d'un ton aigre-doux :-Eugène !
Est-ce terminé? Tu n'en finis pas !
Je reprends r.lors mon travail stupide:
Je mots le couvert, c'est bien vite fait;
Je bats l'omelette et je Ie décide
A dire à ma femme :-Allons, tout est prét 1
-Suis-je prête ? moi 1-dit-elle en colère.
Elle vient enfin .- Muin Dieu ! quel nigaud I
Ilurle-t-elle,-vous ne savez rien faire 1
L'omelette est froide et le vin est chaud!
Enfin, nous iangeons.-Mais, notre marmaille,"
Se met à crier ; je la fouette. Alors,
Ma femme aussitôt m'appelle:-Canaille,
Propre -à rien, brutal.-Bref, j'ai tous les torts.
Nous devions aller passer la journée,
Dans le fond des bois, tout près de Paris:

la femie s'était un peu raisonnée
Et ne grondait plus ; j'on étais surpris.
Je pris à mon bras umn panier solide
Contenant: gigot, paté de Strasbourg,
Mielon, sans compter pas mal do liquide..
Il était plein. mais il était très lourd.
Nous voilà partis !-C'est pour Bellevue
Qu'on avait fini par se décider ;
Nous marchions.. Soudain, chose inattendue 1
Ma femme nous dit de rétrograder.
-Il vaut mieux, dit-elle, aller à Versailles;
Oui, décidément, c'est plus solennel.
Moi, je n'aime pas les endroits canailles !.
-Nous étions alors à la Tour Eiffel
J'étais déjà las avec mon bagage ;
J'essuyai mon front, et dis doucement:
-Comment allons-nous faire le voyage?
-Comment ? Mais à pied, naturellement !
Ouf ! Nous repartons ! Quel pèlerinago!
Les moutards voulaienthe faire porter,
Ma femme boitait, j'étais tout en nage
Enfin, il fallut pourtant s'arréter.
Nous étions au bord de la grande route,
Entre Auteuil et Sèvre, au bord d'tin talus;
Un arbre, sur nous, formait une voûte
De feuillage noir; nous n'en pouvions plus !
Et devant nos yeux passaient par douzaines

P. Tramways à vapeur pleins de voyageurs, ItaMM

Omnibus complets et voitures pleines,
Dont nous enviiens les gais possesseurs.
Comme la chaleur est insupportable
Et que nous ne pouvons plus nous porter,
Tous cinq étendus sur un tas de sable
Nous nous endormons, sans nous en douter.
Et nous ronflions fort, je le soupçonne.
Ma femme devait faire le hautbois,
Mcs enfants, la tflte, et moi, trombone,
Tous en même temps.-Orchestre do choir.
Pendant ce temp-'., l'heure passait vite.
Nous nous réveillons lorsqu'à l'Occident
Le soleil tombait.-La faima nous invite
A nous mettre un peu le pain sous la dent.
Le panier est là, c'est chose facile.
-Ah Va ! mais oh donc est notre panier ?
-Ma femmne aussitôt me dit :-Imbécile I
On te l'a volé, mauvais cantinier.
Ah noin. c'est t rop fort; tu n'es pas un homme;
Tu n'es qu'une moule, un bélître, un sot,
Lorsque nous faisions notre petit sommo,
Tu ne pouvais pas garder le fricot ?
-Ah l'on m'en a dit.-De cette aventure
Il résulte enfin qu'il faut revenir
A Paris, à pied.. et sans nourriture
Depuis le natin.. pou- nous soutenir.
Nous reuarehons donc.-Un orage éclate!
BIon! Ça nous manquait! nous sommes trempés!
De rage. nia femme était écarlate:
Ses jupons de-soie étaient tout fripés.
Quantit tumes enfants, les plus intrépides,
Ils avaient le l'eau jusqu'à leurs genoux!
Enfin épuisés, affaiés, livides,
Au coup le minuit, nous rentrons chez nous!

.tprtu u lcnm)mn - (t dcind-voix.

Quand on est blotti, toute une semaine,
Au fond d'un bureau, sans air, iii clarté,
On aime assez que le dimancho vienme
Vous apporter l'air et la liberté 1

Luam'nC.cER DE NEUVILLE.

NOUVEAU REPERTOIRE VERANDE

Pour parmtre prochai. ...ment. Prix, 25c.
Adressez toutes commandes à M. Edmond
H1ardy, 1676 rue Notre-Dame, Montréal.

BAIN FORCÉ
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INGRATITUDE

-De quoi! on ne r'connaît plus son sauveur?
-Sauveur! ! d'où, de quoi?
-Du Baz4 de la Charité, donc....
-Mais 4lue je n'y étais pas!!!
-Qu'ça fait, pisque j'y étais, moi!! !

L'esprit des autres

Une ménagère à sa fille:
-Dis donc, petite, tu iras chez le

boucher et tu regarderas s'il a des
pieds de cochon.

La petite revient.
-Ei bien ! as-tu vu?
-Non, il avait ses bottes.

*
Alphonse Karr rencontra, un jour,

sur le boulevard, l'ancien rédacteur
d'un journal qui venait de changer de
main.

-C'est vous qui prenes le journal ?
lui demanda-t-il.

-Oui ; on m'a choisi pour l'admi-
nistrer.

-C'est cela, répondit l'auteur des
"Guêpes", vous allez lui porter l'extrè-
me-onction

*
Ce qui ne connaît pas le peu ne peut

pas connaître le beaucoup.
*

Tout le monde veut parvenir, et per-
sonne ne veut avoir l'air d'un parvenu.

Pensée profonde de Calino
-Si je connaissais dans le monde un

pays où l'on ne mourût jamais, j'irais
y finir mes jours I...

*
D..., qui est misanthrope, disait, à

propos de la méchanceté des hommes:
-Il n'y a que l'inutilité du premier

déluge qui empèche Dieu d'en envoyer
un second.

*
Un docteur est appelé pour donner

des soins au fils d'une meunière. Il
formule une ordonnance que l'on se
hâte d'exécuter. Le lendemain il re-
tourne visiter son malade; il trouve la
famille en larmes.

-Hélas! dit la mère, je ne croyais
pas que la rougeole puisse tuer mon
petit !...

-Mlheureuse ! s'écrie le médecin,
il ava.it la rougeole et vous ne me l'a-
vez pas dit 1

*

C'est le soir, autour de la lampe de
famille.

Le petit Joseph Prudhomme lit le
dernier rapport municipal. Il en est à
ce passage :

C La conduite du grand égout col-
lecteur est excellente de tout point."

-Mon fils, interrompt M. Prudhom

214 LE MIRLITON
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MARSEILLAIS

-Quand j'imite le chant du coq... té !... le soleil il"se lève!...

me qui sommeille à demi, que cet ex-
emple vous serve de modèle!

*
Au Casino.
Un jeune homme, au moment d'en-

trer dans la vie, prend conseil du Pe-
tit-Pacha.

-De quoi faut-il parler à ma dan-
seuse ?

-De sa beauté.
-Mais si elle n'est pas belle?
-De la laideur des autres.

Dans une petite ville, il y a beau-
coup de bouches qui parlent et fort
peu de tètes qui pensent.

-*
L'homme dont l'intérêt dirige toute

la conduite est privé de la vue du beau
comme celui qui veille sur chacun de
ses pas renonce à la vue du ciel.

*
Dans les choses difficiles, il ne faut

pas s'attendre à semer et à recueillir
tout à la fois; mais il faut travailler
à faire mùrir pour moissonner un
jour.

Dans une bibliothèque populaire:
-Je voudrais un volume.
-Quel " auteur "?
-" Hauteur" moyenne, c'est pour

m'asseoir dessus.

Ler vertus se perdent dans l'intérêt
comme les fleuves se perdent dans la
mer.

-*
La vérité est comme les amers qui

déplaisent au goût, mais qui rendent
la santé.

::-

Chanson pour Elle !
Le dernier numéro du Passe-Temps con-

tient une jolie chanson de Massenet:
Chanson pour elle; une valse de Marmon-
tel: Un sourire; etc., etc. Pour passer
agréablement les longues soirées d'autom-
ne et d'hiver, abonnez-vous à ce journal,
qui vous apporte tous les quinzejours huit
pages de musique nouvelle et choisie.

Abonnement, $1.50; 6 mois, 75 cts. Un
numéro, 5 ets. Abonnement d'essai, trois
mois, 25 ets. Adresse, Le Passe-Temps,
Montréal, Can.

VOIR L'ANNONcE DEs PRIMES EXCEP-
TIONNELLES, PAGE 210.
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C'EST IDE L'AMOUR
CHIANSONNE~TTE COMIQUE

Grand succès de 1BLEAU .,u Parc Sohimcr

Parole-, de FRANCIS Musique de E. NIALTEAU

Quand j'rencontrons Mar - got De-danis no -tre vil-

-mit

la - go, A -"c son p'tit sa - bot Et soni gen - tii vi-

Tz

sa - go; Je ni'ré&p - tions tout bas; C'est bon stra - or - di-

li'li re Que J'é - pou-Siolis tout (;à. Par de-vait nmos-sien l'maire!

(11arh>) C'étions pourtaint vrai! ...a .. tjrenii,'re f'ai'; (Q iCIQntritfls, j'l':IVi* b1l1 i
itS vite! J11 6-t.ajit belle, avcsu e et.i s' deux .oasexvrt!tsab-

C.Ie dlonc! ... 1Il1e ét-.it ben larýge connue cal..t causec qtx'veBe ait auodednst
qu'y 1atl.ait d'P.ý place pouir les loýger..Et scs oreilles' '... Et se.,; épau]es !... F4 s~I 1.illIe'...

.t... h 01 rien quo d'hi, voir, 'J'en <)fS ét(t malade pendant 11011jours et demni.. lê
.1e que l'vétériniireO (le choeux nous mi'ýa dlit comnmno L; que..

C'est do l'a - niour! c'est doe l'a - inour!!

C's.de l'a -ilnouir! C'est de l'a- nu
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Sur mon nom d'Nicolas,
Pour Mâtcher de lui plaire,
Je n'savions vraiment pas
Cc que j'pourrions Lbon faire.

Tantôt c'étion,; ecci,
Trantôt c'étions autr' chose...
Un jour, npsult
Le lend'mnain une rose!.

(Peýrle) J'mne rappelions qu'un jour, à minuit du matin,yj'tions aller pousser des sou-
pirs souls sat lucarne; en escaladant la, laie,.t'oiis bon déchiré ma. culotte, nmais ca nfi
sions rien...'cnm cîn I opirer avec vigueur, quand tout d'un coup, y a son pèr3
qui. m'a jeté queuique chose de mouillé sur la, tête...J'savions pas quoi que C'était..
mais c'est égal. j'm'en sommes parti en m'disant ...au REFRAIN.

3

Maint'nant j'son]m's mnarié...
C'est ben un e autre affaire;
Quand j'ml'en vas soupirer
El' nie dit: tu vas t'taire!

Si j'lui fais k.s doux yeux,
J'la vois fair' la grimace;
Mais co-nîlýn' j'somm's amoureux,
Faut croir' que ça l'agace!

(Parlé) Aui point qu'maintenant J'somme presque touiours seul à la maison. Ainsi te-
nez, derniièr'ffient, elle avait été Ï1 la ville, voir son cousin qu'est bouclier en gros... el-
beîi, elle n'est rentrée que le lend'miain matin, en m'disant qu'elle avait pas voulu m'ré-
veiller..Croyez-vous qu'elle est bonne pour moi ? ....Pendant c'temps c'étions moi qu'é-
tionis obligé de soigner le 1 'tit, de l'dorloter, de l'nettoyer, d'lui donner à. têter..avec
le bûberon ... mais j'nue consolais en m'répétanit...au REFRAii.

4

Entr'nous j'vous l'dis ben fort
Sans f'air' le bon apôtre,

J 'sonitifs stîsiai 1d'inc sort
E t j 'de mndons rien d'autre

J'ons ben par-ci, par-là,
Queuque mésaventure...
Vous iiVrépciidrez .a. -?1:
Ça s'voit à nia. figare!1

(Pr)L'fait est qu'j'ons ben la tête d'un homme Iiiôreix ... cet qui'enigra.isse qu'c'cst
un rîebénédiction! ... Seurnîent y a queuique chose qui m'turlupine depuis pas mal

dý leiiî.s ... c'CtiUlIs une .. 'est-à-dire clu'c'étions un .... du. moins unc .... enfin,j'aos
point trop cvmtim 'ov os dire ça,...vous coiiipt--ncz .... (S'adIress;ait à qtlqt'qt?
(li pItblie) 1'Iait.y! Ahi! c'que j'avionis là, sur la tÛte? .... ces dleux p'tites bosstes'...Ohl!
c'est rien ... j'l' uns dleniamîd au coiusin de nia.em u i'arpnuqe a
REFRAIN.

5

Enfin! d'ce p'tit mnalhleur,
Faut ben que j'me console....
Carj'avioîîs trop dle cSeur
Pour cil perdr' la boussole.

.Plus tard ça s'ra mon tour.
Lorsque j seronis grad-pùre
Pendant la nuit et l'jour
D'agir à ma manière.

(Palb E, cjor-à nes ps oIn, Vvez-yous Parce que quand on1 commence à prou.
dre du ventre, c'est preuve qu'un est sur le déclin de0 sa vie, mais aussi à c'mnomnt-là
si Margot veut m'ien conter avec le cousi .... je n'fcrons ni un ni deusse .... je l'îinettrone
polimîenît à la port.e....Ali! mais .... Vaut m'ieux apr u euet..cnnedtlîîi
tre d'école .... et puis si y revienît.... Oh! alors,Yjlui céd'roîîs la phace!'..et si aotn'e
mande pouqio qu'Y IétiOns si malhonnête, eil heu i'luî dirons qe aîlu~î\s
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L'ENFANT CHANTAIT LA MARSEILLAISE
CHANSON

Poroles de VILLE\LR

Allegro Marziale.

'Musique de LUCIEN COLLIN

4 Ben lgato e dlce!

Dans un vil - la- ge de l'Al - sa - ce, Par-

mi les sol-dats du vain-queur, U - ne blon - de fil - let -te

pas - se, En mur mu - rant un air ven - geur.

En len - ten-dant ain - si chan - ter Notrean - cien hym-ne de

guer - re, Tais - toi, lui crie un of - fi - cier, Mais, ré-pon-
1

-. - - I __

dant d'u - ne voi- fiè - re,
REFRAMTN.

Llenfant lui dit: Jo suis fran - çai - se Et mal-

4r too vs (Idousle,-r
gré tous vos sol - dats, Vous ne m'emrl - pz - Chio - rez



pas De chan - ter la Mar-seil-lai - se AI - le-

_ D.C.

mand! Je suis fran

2

-Dès que reverdit la prairie,
Regardez partout dans nos champs
Les trois couleurs de ma patrie
Fleurir devant vos régiments.
L'officier dit en palissant :
-L'Alsace est nôtre de naissance,
-Ce n'est pas vrai, répond l'enfant,
Vous l'avez volée à la France.

L'enfant redit, etc.

-Des soldats de laRépublique
Vous l'avez apprise autrefois,
Lorsque la meute germanique
Voulut nous ramener des rois.
Nos pères, sur les bords du Rhin,
Et sur les remparts de Mayence,
Puis devant vous, en plein Berlin,
La chantaient buvant ù la France.

L'enfant redit, etc.

4

L'officier, héros de Bazcille,
Tenait son sabre dans la main,
Il la frappe et Penfant vermeille
PÛlit et chancelle soudain,
Epongeant le sang de son front.
Elle dit : -A lautre campagne,
Les canons fmnçais s'en iront
Vous la chanter en Allemagne.

L'enfant redit: -Jesuis française,
Unjourvous n'empêcherez pas
Que nos clairons et nus isoldats,
Chez vous chantent la Marseillaise
Allemand! Je meurs françaice 1

LA MEME, avec accompagnement de piano, 85c chez les marchands de iusique.
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NOUVEAU SPORT

Trouvant que les bécanards n'écrasent pas assez de monde, on vient d'inventer
(les courses de vitesse les yeux fixés... sur til ballon. Ce nlouveautl sport s'appelle
Course pour l'amélioration <les piétonls.

ANDRÉE ET LE KLONDYKE

C'est vraiment étrange lit facilité avec
laquelle les hommes se laissent tromper
par deux ou trois "roublards "l qui nie
cherchent qu'à tirer parti de la bêtise
humaine, et qui - chose triste à dire!.
réussissent presque toujours. Il y a dvs
genls-outre les plonibirs-qui nce vivent
que des fumisteries qu'ils lancent séricui-
sement dans le public, et que le lion pui-
blic accepte comme du pain. l3ariiumi,
l'immense ]3ariiunîi a fait fortune (-in exhli-
baut le crâne (le VolLaire ià vinigt 21ns et le
mèmie à quarante-cinq. Allaili' l'inimnita-
ble s'est enrichli par la, découvert e (le
mines de chaircuiterie. Mais ces dteux
célèbres fumistes nesont que dles etît
quand on les compare au 1'rof. Auldré"- et
à ses acolytes. L'histoire mérite d'étre
racontée.

Leý printemps, dernier, le )'rof. Andçr<e,,
dorigine suédoise et (le minle îus»,
et l'idée géniale d'aller découivrir le Wile
Nord. Jusqu'à pré'senît, les c ,oaus
les découvreurs et autres chiercheutrs d'in-
coîuîui s'éteient conitentés deniployvr lis
moyens ordinaires dle loronîionim' ch"e-
ini de fer, b'ateaux. aimiaux vr.vie

charrettes ù bras. Mais Anidrév. néè nîîlmi,
quioiquie pas Frnase dlit: ].:La terr- ?
antiqtité; l'eau Il vieux jeui. Aloi. j'iri
cil ballon-et Cil ba1-lcîîg pour Ille g-;I-
rantir du froid." Et il lança ses rircul-
l;iires.

LA1-des.sus enhuisegénéral. C'était
Û uparnîii les rois, les. pîrinices, les hç-mir

grois, Iùs oui'errjcr-totûc les lis-.
qu;oi ! -clmeatlidée dui futur grind
hommilqe qui, d'un ýsriul coup, prét-ndait
s'élever A1 mille pdd udcsscu niveau
de la nier, et trtS hanut dans l'celiiiw (le
.gssciiepriî. icîa plu.sieurs
enainles, ce 'lie furent que réunions aca-

démniques, réceptions fantasmagoriques,
ban"qulets pantagruiéliques,. tant et tant
qu'Ai la fin André-e et ses compagnons
furent obligésq de se dérober A toutes ces
agapiles sardlanapalesques de peur d'eu
venir aut mnéîne poinit que leur ballon, (laits
le cas où. par malheutr, ce dernier serait
trop rempli de gaz..

lEt le.s voilà partis.
Or, vouis supposez, naïfs badauds que

vouis étes. qu'ils omnt pris la ligne dut Pôle ?
(Iue voire erreur est urandel »'ailleurs,
réfléchmissez unt peil. Qu'y muraient-ils été
ltire, aui 1'ôboc? Le reconnaître? A quoi
lion? ossvîi tous qu'il existe; nous
sommes nimîm~e persuadés qu'il y on a
deuix, <le. pôles, le pôle nord, et le pôle
simd, celi*ci piauvre délaissé, dont on ne
parle presque jamais, quoiqu'il soit tout
Mussi zlacéqu l'auitre. Les hommes aussi
ùIi onit., muais chez l'homme ils s'appellent
l'épauîle droite et l'él)atile gauche, et oit
lie les découvre que lorsqu'elles sont la
lrolriét' dle jeunies et jolies femmes.
]'tturqîîcîi?! Mly.stère etauuatomnic!

].iti, prf,1our mie raison facile -A
coinlrendr'. ns trois gaspards firent cou-

rir le bruiitqu'ils nlomnztvers le nord.
Et nous les c-riues, et iîous serions encore
leurs, duples si la corsodned'ull (le
iuîasah1)illîiiqiés le 11011s avalit révélé le Imotaux
17(1; eS$.

Danis sa lettre, datée 'laket que
nouM$ avonls tOuIt lieu de croire :uîthent.1-
quli' mnotre amuii nous1. informe que, depuis

uluetemp's, les hiabitants de. l'enîdroit
vo:ienit chaque mnatin descenidre des9 nuages
tit lialloi monté par trois hiommmes. i>e
hah11lî s-'arréeivrabcniî Auedzi
mue det vergrs au-dessuls du1 sol glacé du1
lnîmditvke.. A tult momnlt d10n111, les Dccu-
palits ;le la nacelle Mienut l'ancre donît les
loimciw :aigniês fouiilleîut la terre -tvec

aclnrn'iucît.ApVrès qiulques ilîstats de
ce labeur Iii &tir libre, les peliÎtes d'or, cil-
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LE 'MICROBE D)E LA CALVI'I'J Eý

1 fi

1 r ~~-_

-l'âr it qu'on v'ient de découvrir le microbe (le la ca-lvitie.
-C'est vieuix, ça! e.'est le ~OOC

fouies sous la nleige, Cil sont rapidement
cxtraites, et retombent avec bruiit dans
un plat.dc fer-blanc retenu par ses anses
aux pointes dle l'ancre-charrue. Chaque
soir. le ballon rénmonte dlants les airs avec
sa charge. On jette dles sacs dle lest qu'on
remplace par (les sacs d'or, et le tour est
joué. Nous pensons, ajoute notre ami, que
ces mineurs d'un nouve-au genre nie sont
autres que le Prof. Andlrée et -soni es-
couande.

Voyez maintenant, umis lecteurs, ce
qu'ils faut croire dle ces dléparts à granads
orchestre daw; I'ierit (le la scec.Bicn
qu'hôtes (M! ) duin ballon,1 Andrée et Cie
n'7avaient pas de p)rojets cil l'air. Ils voit-
laient simplement -et ils ont réussi, -
arriver bons premiirs et sanls frais aux
bons enidroits, devenir muillionnaire's en
un rien (le temps, et priver de cet or tant
recherché des milliers (le pauvres gens
qui sont loin encore d'étre rendus dlans
cette nouvelle terre promise.

Nous dénionçons élit'ri 'ein et
façon d'agir qui dé4note citz ceux qui
l'emploient un mnanque de tactad'autent
plus absolu qu'ils rasent toujours le sol
sans y touchOler jamilais.

Et puiis, ne iimiemml-ils pas, ces a6ra-
n autes-miineurs -jpourquoi pais plutÔt w>a-
je uLT,ef lic victinuisent-ils pas une grandle
nation continentale qui jusqu'ici s'était

réservé le nuuonous>l exclulsif dle s'emparer
des territoires qui n'appartiennent à per-
sonne, et quelquefois aussi, oh ! bien
malgré elle, (le ceux qui appartiennent à
quelqu'un? 

A

NOS CONCOURS

TRMISIl:. CONCOURS

YINGT-CINQ PIASTRES A. GAGNER
£Nouls ouvrons aujourd'hui un nouveau

concours, celui des anagrammes.
A la personne qui nous enverra d'ici au

ler septembre le plus grand nombre de
ilots composés (le lettres qui se trouvent
dan-usles deux mots LE MIRLITON nous
feronls présent do S-25.

Do»Tix u CONCOURS

Les mots devront -.t.rc écrits par ordre
ailhabétique et numérotés comme danîs
l'exemple suivant:

I 1*1u
2 Et.
.3 Hrnir

41il
5 lit
6 lit

Les noms propres et les mots delangues
étrangères nie sont pas acceptés.

Toutes l<es lettres contenant les listes de
mîots seront mises à art jusqu'à lI. fini du

221LE MIRLITON
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PEVMRETTL

Voici le chlasseur... trouvez son chien.

concours et la personne qui aura envoyé le
plus grand *nombre de mots parl'hits ga-
gnera le prix.

S'il y a deux ou plusieurs so'lutionis semi-
blables le sort décidertadii gagnalnt.

Ce concours n'est ouvert qu'il nos abon-
nés qui devronît nous envoyer leuir nomi et
leuir adresse en même temps (Iue leurs so-
lutions.

Les personnes nion abonnées pourront y
prendre p)art cil nous envoyant le pirix d'un
ait d'abonnement, soit 50) cent.

:0:-

RÉ4CRÉATION

No 3MEaIAM
L~e croyez-vous? Sur six pieds Je suis

une personne stupide ; nvec six tuétes dif-
férentesje deviens partie dut visage, cla-
vier, lit., insecte, jet <le liquide, cillière.

Les réponses seronit reçues jusqu'au 7
:sel)t. *Unu prix de six mois d'abonnement
sera. tiré ai sort entre les solutions justes-

SOLUTiON

No :2---nganî
Carte - Cérat - Ecart, - Trace

]e'aIl nicIelet (le six mois a été gatgné
par M. Ed. 1Iartman, 2G rue Saint-Louis,
Montréal.

I>TTSAN-NONCES
TAifl' I)S P1~ITESANN.,ON;CR.S Du" ILT

int-cinq imoli, ilix-ecnts; cb:u.quc mot suiuplàmen-
taire, un ccnt- Nous acccïuons les timbres-posta du

C:înada et, des Eta ts-Unis. BIien indiquer l'endroit oit
l'un désire reccvoir la réponse.

UN .JEIJNE INiIE amoureux. d'une
cautatrice du ]"arc Solîner et qui, par
suite (le soli goùt du1 clwi, cil a mangé
deux dle carottes (Ilue soni père lui avait

aazss la, 1"t.ite Côte, tréffignant, au-
jourd'huli dans la plus affreuse débine

et n'ayai~~ lque son nomi Ù, offrir ô
l'infidèle qui lui défend (le suivre ses
1:îs, demande qu'on le protège auprès
(10 MMN. Lavign e'_Lajoie, pour qu'il
jouie du s3iffleti d. fer-blanc au parc, seul
et unique mloyen qui lui reste <L'CiCCOml-

7'»isont inhuimaine. S'adresser à.
chauteptecure, bureau dlu ILO.

UN'\? JEUNE DÉCAVLNÉ, nomméiè Ioitreau,
hommne actif; intelligent, qui a l'oeil par-
tout, excep)té il l'auitel... dle Ilacehus,
désire buien. cordlialeni eut trouver une
bonne ?csoil choisirait volontiers
une pension de demoiselles. S'adresser:
1)oû2e, bureau (10. MIRlLITON.

DN ]E CES AMSqu'on prend le
p)lus souvent . p)rendre, tout ce qui leuir
plait à la porte dles magasins, surprise,
l'autre jour, par un policeman qui éveil-
tait par là. par hiasard, . décrocher une
belle paire (te pantalonls, aimerait trou-
ver une persoinne recommandable qui
prétendrait lui avoir cette commission.
Adresser: - epentante, bureau du Mut-

A VENDIZL- cinq cries~, dont trois de nié-
caniciens et deit\ de douleur. S'adresser
à. Picote, bureau du Mnuiii.To.
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DU~ N@UVEbLEýS*-
.JOURNAL DU DIMANCHE

BUREAU : No 35 RUE ST-JACQUES
MONTREAL

Ce journal est en vento chez toits les marchands
de journaux et sur la rue dès sept heures du
matin le dimanche . . . . . .

Prix: 2 Cents le lYurn&ro

Adressez toutes correspondance ou envoi d'argent à i
La Cie du Journal LES NOUVELLES,

Edilteurs- Propriétaireti

Za Grande Revuie Hebdozaadaire
i2 pages, g; and foewial.

Publie toutes les semaines le portrait d'un
do nos hommes d1'tat Canadiens, uneo
caricature politique ainsi que plusieur s
gravures d'actualité. 4 paîges de feuilleton
émouvant. Nouvelles dle tous les pays.

ABONNEMENT pour la ville et la campagne *~1.00
par année, avec Io choix sur une collection de diro-
mos-lithograpiies, p)ortraits (Io Cartier. Lafontaine.
Morin, Mgr )3ruchesi et antres sujet.q. Voir notre an-
nonce do p.rimes dans lerauméro du 1'MONDE~ CANA-
DIEN "ldo cette écemaine.

Rédaction, Administration et Ateliers.
75 rue St-Jacqucs, Montréal.

Atelier d'IMPRIMERIE
TENU PAR .. .

26 rue Ste-Elisabeth

MONTREAL

Travaux ent tous genres faiÎts avec goût
et à court délai, à dles prix iodC-rés.

1-2-1

J.N. LAPRES

Laprê.
J. LAVERGNR

Lavergme
ARTSTS-IITOJL1Hs

360 iST -DENIS
MONTREAL TEL. BELL. 7233

CHANSONNIER.S
Ce# ehcen.onniere sont notéa et contiennent les paroles

et iuaiqUe de. cha"oat lesý plue popunlaires fra,-
çaiaes et canad(enne#.

RÉPERTOIRE LS. VE RANDE, chansonnier
comique noté contenant toutes les ahansons
comiques les plus on vogue-------------......

LE PLAISIR AU SALON', jolies mélodies, ro-
mances. etc., avec musique---------------.... 35

SUCCES DU SALON, romances nouvelles à,
grand succès, avec mnusique---------------.. . 36

LA GAUDRIOLE, nouvelle édition, recueil de
chansons comiques et de chanponnettes. suivies
do monologues on vers et on prose. Un beau
volume----------------------------....... 40

ALB3UM DU CHANTEUR, les pîlus jolies ro-
mances modernes, avec mutîiue-----------... 35

200CHANSONS POPULAIRES DU CAN &DA,
par Achille Fortier, $1.00 réduit à-------.. 50

LA MUSE POPULAIRE, recueil do romance",
chansonnettes et chansons comiques avec mu-
sique. 1 fort volume------------------..... 60

L'AMII DU CHANTEUR, recuil de romances
et chansonnettes dernières nouveautés, avec
musique---------------------------.......35

CHANSONS POPULAIRESDU C ANADA, par
E. Gagnon, chansonnier noté, un fort volume,
beau papier, franco------------------..... 35

CHANSONS COMIQUES, nouveau recueil coin-
tenanit des ronnces. chansonnettes, etc., etc. 25

ALBUM DE CHIANSONS, contenant les pflus
beaux airs d'opéra et plusieursechansons popu-
laires-----------------------------....... 25
Ces rharsonniers sont enroyés franro srr réception

du Prix marqué. Avec notre COUPON DE PRIME,
5cets en moins.

Adressez: -LE 'MIRLITON, Meattréal, Can.

MNaison fondée on 1S52

Chas. Lavalle
(Succes cur de A. LavalléCe)

35 COTE ST-LAMlIEIT - - MONTREAL
Imnportattur d'Instrumerts de Musique

de toute epc-
Toujours on stotk des Instruments pour Orchestre

et FatJfaie. prix très réduits.
Réparations de toute s sortesq e$cntécs -à bref déli.
Blennes ïMandelines Amnéricaines garanties sous

tout rap'port 1our $4.

L E CAN ARD
jourual 1lebtionsad(aire Iluunoristique
contenant Huit pzige de
Bons MiIots pour Rirc
E t une Belle Chlanson chiaque senmaine.

Abonnniîent (steictcînent payable d'avance).
5o cts par année.

Bup eaux et atelice-s-
1793STEC TEIE 1IONTREAL

A. P. PIGEZON,
Edicnîr-Projnriétaire.

N. 13. - Les timbres Canadiens et Américains sont
acceptés.
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J. G. YO N
1IMPORTATEUR DE HEUSIQTIE
'VOO.4ZE ET INSTRUMENTALE

Marchand d'Instruniente de Mlusiq4e :
Violons, Guitares, M1andulines, Banjus, Autoharpes,
eto, et accessoires. Musiqua pour Piano, Orgue,Vio-
lon, Mlandoline, Guitare, BanSjo, etc. Aussi un amsr-
timent de Musiquo Religieuse, do Musiquo de Fanfare
et d'Orchegtro. de Romances et Chansonnettes.

Le plusgrand Choix de musique en Canada.
Une visite est respectueusement sollicitée.

1732 STE - CATHERINE, MONTREAL
Fournisseur de la P.tipfirt den C2ollèges et

Oouventsd dit Canada.
TEL. DF MRHAD No 59.

497 1ý Catalogue envoyé franco sur demande.

ARTISTE DESSINATEUR

No 1630 RUE NOTRE-DA4UrE

MONTREAL

Edmond Hardy
Editeur et Importateur de

MUSIQUE ET D'INSTRUMENTS
.F'ournf.sst>ur ctes Pet&sionnsats et Mwaisons

d/Education tJatloliqe.

Agent pour la célèbre maison d'instruments do fanfare
et d'harmonie do C. MAIIILLON, do Bruxelles.

Violons, Madndolines, Guitarses, ete.

Cordes pour tous les Instruments.
,e' Réparations d'instrumente do tous genres.

1676 RUE NOTRE-DAME, MONTREAI.

Le Bruieur-Soleil
i ~Sans contredit la plus grande découverte

____ du 19e siècle

Toute lamnpe à Phuile de charbon
.. transformée en gazelUer

-RrgmARQ<E5 Fs--L:t vignette ri-présente la Lampe Soleil ornéo
d'un globo do fantaisie, ce globe n'e~st pas compris comme faisant
partie du Brûleur annoncé ci-dessous.

Il est bien connu one le gaz donne une lumière préférable
- . àtouteautre. Au moyen do ce Brûleour toute por.ionno tieuttransformaer à volonté, on cinq min utcq, une lampe à l'huile de

charbon on une lampe à gaz. Les mnatériaux nécesqaircs sont
bien connus et on venta chez tous les épiciers ou ina-chanls gzé-
néraux. Le résultat du changement est merveilleux. Plus de
globes nécessaire, la lumière brCùlo librement sans entourage.

Sur réception de 75 cents on enverra par la poste franco:
1.'> Un Brfûlour-Soleil ; 21 un Collet d'ajustage qui perme

d'adapte le Brûleur àt n'importe quelle lampe ; 30 D)irection
compltes pour faire la composition à gaz et instructions précise
sur la manière o s'en servir..

Adrcesez toute commande:

M. GAUTHIER, Agent Importateur de Nouveautés,
Chambre 16-58 rue S&-Gabriel, Montréal, Can

(;;ee7)


